
LA DOSIMÉTRIE AU CANADA

dans l'eifaice que danAs tolite aut re Age (le
hi vie, Paction du froid sur les oreilles put:.
la produire, mais le plus souvent elle I pour
cause l'introduction de corps étrangers, l'ar-
cumulation du cérumen.

A l'inspection du cond uit audit if externe
on trouve de j.; rougeur et l'injection le ce
canal, plus tard, des boutons rouges appa-
raissent, petits et nombreux, ou rares et plus
gros. se remplissant le plus et, après leur
évaenuation, laissant des ulcérations.

Après trois ou quatre jours la douleur est
calmée par l'écoulement d'un pus jaune ou
verd.ttre, inodore ou très fétide qui irrite les
points du pavillon ou de la jolie sur lesquel.
il s'échappe. Dans ce cas la muqueuse ta-
pissant, le canal se boursoufle et s'épaissit,
le plus s'accumule au fond du canal, la imei-
branle du tympan est comprimée, ce qui oe.
casionne de violentes douleurs. Il est alors
nécessaire <l'agir avec promptitude pour que
l'inlanmat ion diminue et que l 'écoulemllenît
lu pus se rétablisse.

Dans l'otite aiguë interne, la douleur est
pis vive dès le début le l'afTeceion. La ca-
vité du tympan donne une sensation le plé-
nitude et <le battements artériels doulou-
reux. La douleur est profonde et continue,
les exacerbations violentes arrachent des

cris au malade. il arrive parfois que tout
un Cté <lu crane est pris <le soutlrances. Il
reste une forte surdité, il y a de la fièvre, de
l'insomnie, des vertiges et souvent du délire
et des convulsions.

Puis survient la formation du11 pus. Ce der-
niier vient spontanément ou pendant un
effort ; il s'écliappe brusquement par le con-
duit, plus rarement par la trompe d'Eusta-
che. C'est alors que la fièvre et la douleur
diminuent et que le soulagement se fait
sentir.

Souvent l'otite externe gagne la cavité du
tympan, mais il est bien difficile le trouver
la cause de lotite interne si fréquente dans
la convalescence de la variole, de la fièvre
typhoïde, etc.

Le pus coutinue à couler et tend à dini-
nuer peu à peu ; après quelque temps, la
maludie disparait sans laisser <le traces.
Mais il ai rive qu'elle provoque des accidenis
g'raves comm1e le ramollissement des cartila-
ges, les altérations osseuses, la propagation
de Il'i ntlhuînation aux menibranes cérébra-
les. Sa terminaison est ordinairement bonno,
mais on doit redout er la p>ropagation de lin-
flamiiation .11X orgalnes intra-craniens.

L'otite externe sera traitée par les injec-
tions émollientes, les cataplasmes sur l'o-
reille, 'application de quelques sangsues
derrière les oreilles, les pédiluves sinapisés,
les unigat ions ;irmatiques ; sedlitz, stry-
chuhine et h. o.si:uniie, un granule de chaque
toutes les dlemi-heures.

Dans l'otite interne, conue dans l'ex-
t erne, sangsues derrière les oreilles, Cataplas-
mus éiiollients et narcotiqucs, pédiluves si-
napisés. Le pus emprisonné peut donner
lieu ù des symptômes graves, provoquer la
carie les os et des cartilages ou foruer ab-
ces. Il est lone néc ssaire <le hIter son évaL-

caution en ilésbstruant la. trompe d'Ensta-
ele ou en perfornt lai membrane du tymn-
pan. La perforation de cet-te dernière sei-
ble préférable.

Insisteor sur l'action <l'un purgat if- rationiel,
les dérivatifs sur l'intestin devenait idis-
pensables, le sed litz Charles Chalntea<d
s'impose. Calmer les douleurs de lhyos-
ciamine en y ajoutant la st ryclinine comme
dans l'otite externe, médicaments puissants

peur, agir avec ellicacité conf·re certains trou-
bles dans la coordination les mouvements.
Tel doit être le traitement rationel et dosi-
iétrique le l'otite e xterne et interne.

G. MárîvmEn.

L'ollicier de santé do Cincinnatu prépare
en ce moment un projet le loi qui sera sou-
mis à la législature qui aura pour objet de
forcer les harhiers à stériliser leurs outils.
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